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LES STEPPES INCERTAINES 
 

L’assassinat du Grand Chevaucheur Émond au début de l’automne 

dernier semble avoir déclenché une série d’événements hautement 

imprévisibles au Sarrenhor. Contesté par nombre de ses sujets depuis 

l’adhésion de la région au concert des palatinats sous la Divine, Émond 

fut la victime d’un large mouvement traditionaliste et isolationniste. 

Sous la devise « Cendres et Renouveau », les partisans de ce vent de 

changement sans meneur espéreraient le retour d’Edarianne, mère-

fondatrice du peuple sarren. Si la plupart des adeptes de cette idée 

s’avèrent modérés, le mouvement serait gangréné par des groupuscules 

radicaux aux méthodes questionnables. Les enquêtes à ce sujet, menées 

par le Clergé de la Foi, se poursuivent. 

     Espérant profiter du vide laissé par la mort d’Émond, les autorités 

avhoroises ont récemment tenté de récupérer les œuvres de l’un de 

leurs plus célèbres artistes, Cerillo Fallecci, à Lys d’Or. Les Sarrens, 

forts d’une résolution de l’Assemblée d’Ébène, déboutèrent toutefois 

l’armée avhoroise qui dut rebrousser chemin. Néanmoins, la troupe 

menée par le Mécène Palatin Augusto Filii ne regagna ses terres 

qu’après avoir mené un assaut surprise sur Siorac, fief du clan Sannor, 

et avoir enlevé Ludmila Azraki, fille du chef de clan.  

     À l’aube de la nouvelle année, une Grande course visant à 

nommer le prochain Grand Chevaucheur s’apprête à débuter. La 

destination initialement choisie -la tournée des quatre forêts de Fel- 

est contestée par plusieurs qui préféreraient désormais que celle-ci vise 

le sauvetage de Ludmila Azraki à Vêpre. Les milliers de cavaliers 

accompagnant les concurrents du clan des Monds se disperseront donc 

partout dans Ébène afin de se livrer à des pillages historiques.      

     Comme le dit l’adage, « Plaines unies, Ébène frémit ». Consolidé 

sous le Protectorat de l’Orrindhas depuis un demi-siècle, le Sarrenhor 

en tant que palatinat unifié survivra-t-il aux épreuves à venir et 

maintiendra-t-il son emprise sur ses voisins?  

 

Le Vinderrhin en Ébène 

L’implantation des intérêts vindhs en Ébène ne semble pas ralentir. 

Suivant les volontés de la Divine de se rapprocher du royaume du 

nord, une majorité de régions célésiennes tissent désormais des liens 

politiques avec les adeptes de l’Arth. En date de la 1re journée de 

l’année 384, nous recensons de nouvelles initiatives en ce sens :  

- L’établissement d’un comptoir à même les nouvelles installations 

portuaires de Cassel, en Cassolmer. 

- La construction d’un poste commercial associé au Chapitre guerrier 

de l’Ordre médical d’Ébène en Laure. 

- Le passage remarqué du prince Dorendurvindyr au Sarrenhor, où il 

s’adonna au domptage équestre.  

- La traduction du Recueil des Témoins en langues ardarosienne et 

vindh.  

Cependant, il convient de noter que ces rapprochements entraînent 

d’inévitables ressacs. En Havrebaie, l’entreprise de traduction du 

Recueil des Témoins s’est conclue par un violent attentat. Si l’envoyé 

vindh -Harfror’Hardrisar- échappa de justesse à la mort, l’émissaire 

ardarosien -Toram’Jani- y succomba. Au même moment, dans les 

Saulnières à la frontière de Salvamer, le Duché des Crânes expulsait, 

avec l’aide d’Avhor et des Disciples de Mura’Ahi, les guerriers vindhs 

et salvamerois établis depuis quelques semaines.  

 

Reprises des hostilités avec la Horde d’Horathot 

Même si Corrèse et les hérétiques de la Horde d’Horathot n’ont 

jamais conclu de paix officielle, aucun affrontement actif n’avait été 

observé à la frontière entre les deux régions depuis plusieurs saisons. 

Or, cet équilibre fragile semble avoir été rompu à la fin de l’automne 

lorsque les forces corrésiennes, sous l’impulsion de la famille 

Rauwolfia, ont mené une incursion dans l’ancien comté des Cendres. 

À la suite de rudes combats contre les hérétiques et leurs alliés, des 

combattants du régiment félon des Chasseurs de Haute-Tour furent 

faits prisonniers.  

     Au même moment, dans le comté de Haute-Sève, une délégation 

havrebéenne pénétrait profondément en terre ennemie afin d’y installer 

un camp de bûcherons. Afin de préserver la sécurité de cette entreprise, 

nous tairons l’emplacement exact de ce site. Cependant, il convient de 

noter que celle-ci fut réalisée grâce à l’utilisation des stocks de bois 

réservé au paiement du tribut à Ardaros, ce qui ne manquera pas de 

soulever l’ire des la ligue orientale.  

     Les initiatives erratiques des Corrésiens n’auront pas manqué de 

faire réagir le Clergé de la Foi d’Yr. À la demande de la Cellérière 

Claritia Cordari, une nouvelle dime spéciale fut donc prélevée dans 

diverses communautés corrésiennes afin de compenser les pertes futures 

de la Foi en lien avec les politiques belliqueuses du duché sylvestre.   

 

Les services publics de Fel 

La famille Vindersen confirme toujours davantage sa réputation de 

mécène du peuple dans le Duché de Fel. Dans le comté des Banches, 

l’Académie de Redressement Militaire et d’Éducation en Fel poursuit 

son implantation avec, cette fois, la bénédiction de la famille ducale 

Aerann. Quoique modeste, un bastion de pierres blanches importées 

directement du Val-de-Ciel s’élève désormais près du bourg religieux 

de Valcourt et accueille ses activités. 

     À Felbourg-la-Cité, Isolde Vindersen a su faire valoir ses 

accomplissements dans le Cul-du-Comte, dans la Cité d’Yr, afin de 

prodiguer au bon peuple de la métropole felbourgeoise des soins et 

vivres. Dans la même lancée et avec l’appui de la famille Da Luciana 

de Havrebaie, un nouveau journal populaire y a vu le jour sous le 

nom de la « Plume du Nord ». Cette aide saura apaiser les souffrances 

du peuple de Fel, malmené par les récentes défaites en Laure.  

 

Vol du trésor ecclésiastique 

Le cellérier responsable de l’approvisionnement du Monastère du 

Phare, au sud de la Cité d’Yr, a officiellement rapporté aux autorités 

de la capitale le vol d’une portion importante des dons destinés aux 

moines et moniales. Hautement dépendants des dons des fidèles, les 

religieux du Phare profitent de la Fête des Morts pour récolter 

nourriture et autres biens essentiels pour l’année à venir. La Divine a 

déjà annoncé qu’elle compenserait personnellement les pertes déclarées. 

     Aucun suspect n’a été identifié jusqu’à présent. Toute information 

menant à une arrestation sera récompensée par le Clergé de la Foi.       



 

Meurtres et opium dans la Cité d’Yr  

Le quartier de la Porte d’Avhor fut le théâtre d’une série d’assassinats 

lors de 102e nuit d’automne. Dans de ce qui semble être le début 

d’une guerre de cartels, des individus non-identifiés ont fait plus d’une 

trentaine de victimes issues autant du gratin local que des milieux 

populaires. Au matin, sur les portes de leurs chaumières, leurs langues 

tranchées avaient été clouées en guise d’avertissement.  

     Les violences dans la Porte d’Avhor ne semblent pas étrangères 

à la recrudescence soudaine du marché des dérivés de l’opium dans 

l’est de la ville. Bien que la consommation d’opium soit légale depuis 

plusieurs années, de plus en plus de citadins se questionnent sur le 

statut du produit. Réservé jusqu’ici à un usage médical, les produits 

issus du pavot blanc -pâte fumable, alcool laiteux et analgésiant et 

friandises à manger- gagnent en popularité dans les salons mondains 

et provoquent une addiction bien réelle qui préoccupe les autorités. La 

Cité d’Yr serait-elle sur le point de connaître une nouvelle crise liée 

aux drogues?      

 

Réorganisation de la protection de la Divine 

À la demande du Maître du Renseignement Narcisse Lancerte, le 

monopole de l’Ordre du Sceptre en matière de protection personnelle 

de la Divine a été levé. Selon le plus récent décret de la Couronne, 

la sécurité d’Adrianna sera mise entre les mains d’un triumvirat 

d’ordres martiaux gravitant autour du palais d’Yr : Ordre du Sceptre, 

Ordre du Fer-Martyr et Services de renseignements royaux. Au sein 

du « Conseil de Protection », ces trois organisations décideront d’un 

commun accord de la meilleure marche à suivre pour assurer la garde 

de la Divine. Par ailleurs, la responsabilité d’aménager de nouveaux 

quartiers d’entraînement pour l’Ordre du Sceptre -auparavant situés 

dans la Forteresse du Fils à Fel- fut confiée au Doge Morrigane de 

Havrebaie. Ces changements administratifs devraient faciliter l’accès à 

la Divine Adrianna, Voix du Céleste parmi les mortels.  

 

Enchères au palais d’Yr 

Lavée de toute accusation d’empoisonnement dans le cadre des 

affrontements entre Salvamer et le Duché des Crânes, Maegarion 

Cassiopée BelleNuit du Lac Soleil de l’Ordre du Soleil sacré de 

Céleste a annoncé la tenue d’enchères caritatives au 1er jour d’hiver 

384. À l’occasion de la réception du palais d’Yr, plusieurs objets 

parfois exotiques, souvent uniques, seront proposés à la galerie. Les 

intéressés sont invités à se présenter au bar du Geai Bleu afin de 

s’enquérir des items mis à l’enchère et des procédures de vente.   

 

La Grande Académie royale 

Grâce aux appuis nombreux et remarquables obtenus à l’occasion de 

la Fête des Morts, l’Ordre du Soleil sacré de Céleste s’est vu remettre 

par la Divine une charte royale l’autorisant à débuter le processus de 

fondation d’une nouvelle institution vouée à l’apprentissage des 

métiers, techniques et arts fondamentaux auprès du peuple d’Ébène. 

Sous le nom de « Grande Académie royale », celle-ci sera érigée dans 

le Domaine royal en Hefel. Il est déjà dit que les seigneurs d’Hessifiel 

non loin de là, où se situe déjà l’Académie des Labeurs et Techniques, 

collaboreront afin de fusionner les deux établissements.  

 

La fin de la libération en Laure 

La guerre de libération lauroise semble tirer à sa fin alors que les 

forces coalisées de Laure et du Sarrenhor, assistées des armées Yriotes 

et Avhoroises, ont repris possession de l’Île de Vastelle et du fief de 

Jouvence, dans le nord laurois. Malgré la résistance féroce des 

défenseurs de Fel, la charge implacable de la coalition ne put être 

freinée par les murs de Jouvence ou les navires de l’Älvströmmann. 

Heureusement, grâce à l’intervention des Pharmacies de Sabran qui 

permirent le déplacement sécuritaire du peuple de Jouvence avant les 

combats, les pertes civiles furent minimes. Les régiments felbourgeois 

se replient donc aujourd’hui en leurs terres, le duc Aerann faisant 

toutefois la promesse que toute incursion ennemie sur le territoire 

historique de Fel sera reçue par l’entièreté des armées de l’Ours.  

     La fin de la libération provoque déjà des changements politiques 

en Laure. Dans le sud, les Sarrens du clan Sannor menés par Isaac 

Azraki auraient obtenu des Protecteurs Torrig la gestion de l’est des 

terres. Dans le nord, le Protecteur Étienne Lacignon -blessé lors des 

affrontements- aurait pris pour épouse la noble Mélodie de Sabran. Il 

reste maintenant à savoir si les Laurois, menacés depuis des années 

par les légions de l’Ours, souhaiteront poursuivre le conflit au-delà de 

leurs frontières.  

 

Le Pic du Tonnerre 

La délégation menée par les Gardiennes du Voile du Zanaïr a 

officiellement scellé l’entrée au controversé Pic du Tonnerre en 

Cassolmer. Se plaçant finalement sous la direction des 

académiciennes, le Clergé de la Foi et les partenaires cassolmerois 

auraient fait exploser l’unique puits d’accès connu de cet antre 

d’hérésie. Les fidèles prient désormais le Céleste afin que les supposées 

horreurs se cachant sous terre soient à jamais emprisonnées. 

 

La corruption du horstanium 

Les maîtres du mouvement biomécanique de Havrebaie, menés par le 

chercheur Niklas Vindersen, auraient mené sur la Mer Blanche, au 

large des côtes de Port-Casimir, les premières recherches sur la 

corruption provoquée par l’utilisation du horstanium. Éclipsant leurs 

homologues du Zanaïr en Corrèse qui tardent à s’intéresser à la 

question, ils étudieraient la question à l’heure actuelle dans leurs 

propriétés de Havrebaie. La corruption due au horstanium allant en 

croissant sur les deux mers, les navigateurs attendent avec impatience 

les résultats de leurs expérimentations.  

 

La foire de Ville-sans-Ombre 

Éclipsant le célèbre rassemblement marchand de la Fête des Morts de 

la Sainte Cité de Treia, Ville-sans-Ombre, en Terre des Roses, a tenu 

sa première grande foire commerciale pan-ébènoise. Initiée par le 

Centenier de l’Union commerciale du Sud Cosme DeRovere, cette 

idée permit de redorer le blason de la colonie septentrionale délaissée 

à la suite de la découverte du lointain et exotique continent d’Ascandia.  

     Depuis l’arrivée des hordes hérétiques des Éveillés sanguinaires, 

l’ancienne république fantôme de Firmor où se développe la Terre des 

Roses est restée largement inexplorée. Bien que des ruines antiques se 

donnent à voir dans les Grands marais firmoris, les Ébènois tardent 

à s’y intéresser. Si elle devient une tradition, la foire de Ville-sans-

Ombre pourrait enflammer l’intérêt des explorateurs et investisseurs. 
 

Le développement de la Nouvelle-Salvar 

Les colons et mécène de la colonie de la Nouvelle-Salvar, en Ascandia, 

semblent décidés à transformer les mœurs et technologies du continent 

ébènois grâce à leurs découvertes. Si elles restent à confirmer, des 

rumeurs circulent selon lesquelles un nouvel élevage de lézards géants 

aurait vu le jour en périphérie de la Nouvelle-Salvar grâce à l’expertise 

de forestiers corrésiens engagés à grands frais. Féroces et meurtrières, 

ces bêtes disposeraient d’une peau remarquablement robuste suscitant 

la convoitise de bon nombre de tacticiens et forgerons.  

     Une question persiste toutefois : Peut-on apporter en Ébène les 

bénédictions d’Ascandia sans en subir les malédictions?  


